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Transition écologique, la société civile appelle à maintenir le cap 
 
Déclaration du groupe des Organisations étudiantes et mouvements de jeunesse 

 

Nous aimerions que l’engagement en faveur de la transition écologique soit une évidence. Que nous 
n’ayons nul besoin, en 2025, de le réaffirmer et de continuer à sonner l’alerte. Les signaux ne peuvent pourtant 
pas être plus au rouge que ceux affichés par le thermomètre la semaine dernière et confirmés par les derniers 
rapports scientifiques. L’objectif de limiter le réchauffement à +1,5°C n’est plus atteignable, jusqu’où tirerons-
nous sur la corde ?  

A une dette économique utilisée pour justifier les moindres coupes de dépenses publiques, s’ajoute une 
dette écologique qui vient, elle, couper directement dans l’espérance de vie, dans la biodiversité ou encore dans 
les conditions de vie et de travail de la majorité de la population. Quelle priorité pour la dette nationale lorsque 
les scénarios d’adaptation n’auront pu suivre à la même vitesse les réalités climatiques ? Les changements 
structurels qui s’amorcent risquent d’être irréversibles et proches des scénarios les plus dystopiques. 

Les premières victimes des catastrophes climatiques étant les plus vulnérables, les jeunes, les femmes, 
les personnes âgées, les plus pauvres, l’urgence écologique est aussi une urgence sociale et économique. 

Nous sommes aujourd’hui plus proches de 2050 que de 2000, que voulons-nous léguer aux générations 
futures ? Quelques habitudes et petits gestes pour survivre aux canicules, ou une société qui a su s’adapter 
collectivement et investir massivement pour faire redescendre le thermomètre ? 

Cette résolution le rappelle : nous devons prendre nos responsabilités, pour les générations actuelles et 
celles qui leur succèderont, “afin de ne pas sacrifier l’avenir au présent”. Cela ne passera que par des 
investissements massifs et de véritables politiques de planification et de programmation.  

Nous remercions l’ensemble de la commission Environnement d’avoir de nouveau construit le consensus 
de la société civile organisée autour de cette urgence à agir en faveur de la transition écologique. A l’aune de la 
coupure estivale, nous ne pouvons-nous souhaiter qu’une chose : ralentissons les corps et les machines. 


